
Situation 

Un élève peut-il pratiquer ses prières à l’internat ? 

Cadre juridique 

- Article L. 141-2 du Code de l’éducation 

L’article L. 141-2 du Code de l’éducation rappelle que l’État prend toutes les dispositions 
utiles pour assurer aux élèves de l’enseignement public la liberté des cultes et de l’instruction 
religieuse (cf. fiche 15 ci-après). 

Dans la mesure où les élèves en internat ne peuvent pas quitter librement l’établissement en 
semaine pour pratiquer leur culte, l’administration doit prendre en compte cette circonstance 
en leur laissant la possibilité de prier individuellement, par exemple dans leur chambre. 

Pour autant, l’exercice de cette liberté ne doit pas permettre des pratiques religieuses qui, par 
leur nature, par les conditions dans lesquelles elles seraient effectuées individuellement ou 
collectivement ou par leur caractère ostentatoire ou revendicatif, constitueraient un acte de 
pression, de provocation, de prosélytisme ou de propagande, porteraient atteinte à la dignité 
ou à la liberté de l’élève ou d’autres membres de la communauté éducative, 
compromettraient leur santé ou leur sécurité, perturberaient le déroulement des activités 
d’enseignement et le rôle éducatif des enseignants, enfin troubleraient l’ordre dans 
l’établissement ou le fonctionnement normal du service public (CE, avis, 27 novembre 1989, 
n° 346.893). 

Exemple 

Le cas des classes transplantées dans le cadre d’un voyage scolaire est similaire. Les 
conditions de la liberté de culte doivent être assurées, mais ne doivent pas heurter la liberté 
de conscience des autres élèves. 

Sorties avec nuitées et voyages scolaires à l’école, au collège et au lycée 

Aucune mise à disposition de lieu de culte collectif lors de ces activités n’est possible. 
Néanmoins, chaque élève pourra bénéficier d’un temps dédié relevant de sa sphère privée, en 
dehors des activités communes. 

 



Conseils et pistes d’action 

 Prévenir : informer et impliquer l’équipe pédagogique et éducative 

L’application de la laïcité à l’école n’exclut pas toute pratique religieuse de l’élève interne. 

Dans le cadre de l’internat, il appartient au chef d’établissement de rappeler dès l’inscription 
de l’élève les conditions d’exercice de la pratique d’un culte : il convient de rappeler à l’élève 
et à sa famille la nécessité que cette pratique ne présente pas un caractère ostentatoire ou 
revendicatif. La pratique d’un culte dans le cadre de l’internat implique l’absence de toute 
réunion d’élèves dans une chambre, le refus de toute pression, propagande ou prosélytisme 
et le respect de la liberté de conscience d’autrui. 

 Réagir et traiter la situation 

 Si la pratique de son culte par un élève a pour conséquence de heurter la liberté de 
conscience des autres élèves, notamment ceux qui partagent sa chambre, il peut être 
opportun que le chef d’établissement l’autorise à disposer ponctuellement d’une salle où, 
à sa demande, il pourrait exercer son culte autrement que sous le regard de ses 
camarades. 

 Dans cette hypothèse, la salle en question devra être ouverte à tous les élèves qui 
feraient, individuellement, la demande de pouvoir y disposer d’un moment de tranquillité 
et de méditation qui peut être d’ordre religieux ou non. Concernant les pratiques 
cultuelles, il conviendra de veiller à ce qu’aucune religion ne puisse être regardée comme 
privilégiée. 




